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MA LUNE
PARODIE de MA NORMANDIE

dédiée à Monsieur HERSCHEL fils

par

FREDERIC DE COURCY et CHARLES PLANTADE

Prix %\ ,,

A Paris, chez BERNARD LATTE, éditeur de musique Boulevard Italien N? 2 Passage de l'Opéra

Andante ( J—-66)
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L ,_ J_ Ç. 1 ' t~Vers nos rochers u_ne lu _ net. te de puis longtems sei

di_ri_geait je voulus voir dans sa pla _ ne _ te l'im _ per_ti_nent qui
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me lorgnait a _ dieux a lun a _ _ dieux à lune en leur disant à

mon retour je reviendrai revoir la Lu _ ne c'est le pa _ ys qui m'a donné le^— fcWm r^=zr=n^ï
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'' COUPLET.
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Lors dé.ploy.ant dans l'atmos. phè _ re mes ai _ les de cli

_ve sou. ris sur vo.tre glo . be sub _ lu _ nai _ re je viens per_ cher juste

à Pa_ris. Le long des quais seul à la bru . ne le . vant au ciel un oeil d'amour je
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re_ pe - tais: voi.ci la Lu . ne, l'as.tre des nuits qui m'a don _ né le jou

3?° COUPLET.

Nos as -tro.no. mes sont bar _ ba _ res presque à l'é.gal de

vos sa.vans... c'é _ tait le feu de vos ci _ ga . res que nous pre_ nions pour

des volcans mais le ta.bac qui m'impor. tu . ne me fait maudire un tel se . jour, je

veux re . tourner dans ma Lu . ne, c'est le Pa _ ys qui ma don .né le jour.
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Le len.de.main Dieu! quel dé . sas . tre! il va par. tir...

.dez, ren.dez moi donc ma Lu . ne, c'est le pa . ys qui m'a don. ne le jour!

B. L. 980.




